
1 

2 

2 
3 
7 
9 

10 

=VICE DES LlrEs  

DIVISION DES :LI\TES ET DE LA GEOLOGIE  

IIINISTEPE DES  •INES ET IESSOURCES  

OTTAWA, CANADA 

L'INDUSTRIE DE LA TOURBE DE IIOUSSE AU CANADA 

par 

A. A. Swinnerton 

Table des Matilres 

Page 

Introduction  	1 

Ed'sume Ces statistiques 	  

Détails sur les travaux 	  

Nouveau-Brunswick 	  
Québec 	  
Ontario 	  
ilanitolDa 	  
Colombie-Britannique 	  

Conclusion  	14 

Illustrations 

Fig, 1 Carte-crocluis indiquant l'enplacement des 
déptts de tour':...e de mousse dans le Quâec 
et le Nouveau-Brunswick. 

Fig, 2 Carte-croquis indiquant les tourbières aux 
environs ee Vancouver, Ci-B. 

Série des mémoires 
, No 	4 

Février 1946 

eburgoyn
Black



L 'INDUSTRIE DE LA TOUIME DE MOUSSE AU CANADA 

INTRODUCTION 

Le prdsent rapport décrit les travaux accomplis sur les 
differents dépôts productifs de tourbe de mousse au Canada. Nous 
avons l'intention d'ajouter aux rapports de cette série, pbbliés 
récemment, et qui donnaient une liste et la description des ddets 
de tourbe de mousse découverts au Canada. 

La tourbe de mousse est le nom employé dans l'industrie 
pour désigner la mousse desséchée de la plante de sphaigne extraite 
des tourbières, puis séchée, défibrée et tassée en balles ou en plus 
petites quantités. La tourbe de mousse est fibreuse, élastique, de 
couleur pale, et elle possède la précieuse propriété d'absorber et 
de conserver jusqu'à 25 fois son poids en liquide et en gaz. On 1 1 

 utilise surtout pour les litières à étables et à poulaillers, l'amé-
lioration du sol, et comme corps de remplissage dans les engrais 
commerciaux. On l'emploie aussi comme isolant et pour faire des 
ripes d'entoilage. 

La valeur de la tourbe de mousse est reconnue depuis long-
temps en Europe où son usage est très répandu. On utilise cependant 
assez peu la tourbe de mousse au Canada, quoique le pays possède des 
déptts comparables aux plus importants de l'Europe. Aux Etats-Unis, 
on reconnait de plus en plus sa valeur, et la quantité importée d' 
Europe augmenta de 5,000 tonnes qu'elle était en 1924, 'a. 78,000 ton-
nes en 1939. Lorsqu'on ne put recevoir des approvisionnements d' 
Europe h cause de la guerre, on s'occupa activement b. développer les 
ddpOts canadiens et il en resulta que la production totale dépassait 
60,000 tonnes en 1944. Cette quantité fut presque toute e.x.portée aux 
Etats-Unis. 

EÉSUbÉ DES STATISTIQUES  

Avant la guerre, on extrayait de la tourbe de mousse des 
tourbières de l'Ile Verte, de la Divière-Ouelle et de Waterville, 
dans le Québec. de Grande Vallée et Clinton, en Ontario; d'Edmonton-
Ouest, en Alberta; et de New Westminster, en Colombie-Britannique. 
La production annuelle ne s'élevait qu'à quelques pilliers de ton-
nes. Le tableau qui suit démontre l'augmentation rapide dans la 
Production de la tourbe de mousse depuis le début des hostilités: 

Tonnes 	Valeur  
1940  	17,186 	282,543 
1941  	27,803 	644,253 
1942  	53,506 	1,069,372 
1943  	63,506 	1,461,422 
1944  	63,149 	1,554,606 
1945 (est.).  	63,000 	1,500,000 

1k Série des mémoires nos 80, al, 83, 84, 86. 
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En 1944, trente-deux ateliers produisaient de la tourbe de 
mousse dans le Nouveau-Brunswick, le Québec, l'Ontario, le Manitoba 
et la Colonbie-Britannique, les trois provinces productrices les 
plus importantes étant la Colonibie-Britannique (46 p.100), l'Ontario 
(20 p.100), et le Québec (30 p.100). Cinquante pour cent de la pro-
duction a été vendu pour des litières de poulaillers et d'établespet 
trente-cinq pour cent a servi à des fins d'horticulture. Le reste a 
été utilisé surtout comme matériel isolant. On rapporte que le capi-
tal investi dans cette industrie atteint presque deux millions et 
demi de dollars et que la somme distribuée en salaires et traitements 
dépasse tout juste un million de dollars. 

DETAILS SUR LES TRAVAUX 

NOUVEAUaeRHYSWICK 

Dans le Nouveau-Brunswick?  des ddets de tourbe de mousse 
se présentent surtout dans deux régions, (1) sur la rive sud entre 
St. Stephen et la cité de St-Jean, et (2) dans les contés de North-
unberland et de Gloucester, sur les deux rives de la baie de Mirami-
chi, et dans les Iles Miscou et Shippigan. 

Les déets de la rive sud sont généralement petits et dif-
ficiles d'accès, mais ceux de la partie nord de la province sont 
considérables, de très bonne qualité, et ne le cèdent en rien aux 
dépôts d'Europe qui produisent de la tourbe sur une grande échelle. 
L'emplacement des ateliers de tourbe de mousse dans le Nouveau-
Brunswick et le Québec est indique sur la carte-croquis, Fig. 1. 

Toutefois, deux compagnies soulenent produisent de la 
tourbe; ce sont la Fafard Peat Moss Company, h Pokemouche, et la 
Western Peat Company, à Shippigan. Leur production s'est élevée a 
un peu moins de 2,000 tonnes en 1944. 

Fafard Peat Moss Company*  

Cette compagnie dont les débuts remontent à 1943, exploite 
la tourbière de Pokemouche. 

Cette tourbière est à 4 milles au sud-ouest du village de 
Shippigan, entre le ravin Pokemouche et l'anse Saint-Simon. Les 
Chemins de fer nationaux du Canada et la route No 7 du Nouveau-
Brunswick croisent le dépôt sur la longueur. La surface de la tour-
bière est presque de niveau e  s'élevant légèrement à son extrémité 
sud-auest. Elle a 500 acres d'étendue et une profondeur de plus de 
5 pieds de mousse, et on estime qu'elle contient 7 millions de ver- 
ges cubes de tourbe de mousse en calculant sur une teneur de 20 p.100 
d'humidité. La tourbe est de tres bonne qualité, de couleur ele, 
:peu pesante et très peu décomposée; son pouvoir absorbant est de 23 
et sa teneur en cendre, de 5.5 p.100 à l'état sec. 



Après l'extraction, on étend la tourbe sur le sol au sur 
des claies pour la faire sécher, puis elle est remisée dans un han-
gar relié par un convoyeur de 800 pieds de longueur aux usines de 
défibrage et ci. 'emballage. Le hangar d'entreposage et l'atelier d' 
emballage ne sont pas rapprochés a cause du danger d'incendie. La 
défibreuse possède une presse mue à l'électricité, d'une capacité 
de 25 balles à l'heure, ainsi que deux presses à nain dont la capa-
cité est de 16 balles à l'heure, et on espère obtenir deux autres 
presses électriques. On met la tourbe de mousse en balles parce que 
les récipients en carton dont on s'est servi jusqu'à présent ne sont 
plus fabriqués. Un des traits caractéristiques de cette tourbière 
est qu'on enmagasine la mousse séchée en grosses pyramides. 

Western Peat Company  

Cette compagnie exploite le dépôt de tourbe de mousse 
Shippigan qui se trouve sur une pointe Ce terre au nord-est du comté 
de Gloucester, à environ un demi-mille de la gare Shippigan des Che-
mins de fer nationaux du Canada. C'est une tourbière de plateau ma-
récageux de vaste étendue, libre d'embarras, de lacs ou de brousse 
d'épinettes, s'élevant en forme de grand dame au centre et dont la 
mousse a une profondeur de 20 pieds. La tourbe de mousse, de très 
bonne qualité, se compose de sphaignes prescue pures dans lesquelles 
à peine une trace d'autres plantes demeure. De couleur pale, elle 
est légère et son pouvoir absorbant est de 35, tandis que sa teneur 
en cendre. est de 3.6 p.100 à l'état sec. L'étendue exploitable de 
la tourbe de mousse, qui a une épaisseur de plus de 5 pieds, est d' 
environ 1,300 acres, et on estime qu'il s'y trouve 20 millions de 
verges cubes ou un million et demi de tonnes en calculant sur une 
base de 20 p.100 d'humidité. 

En 1944, on creusa quelque 70 milles de tranchées d'égout-
tement comprenant une chaussée principale de 6,700 pieds de longueur, 
et deux routes latérales de 5,000 pieds de longueur, vu qu'on compte 
employer la même méthode pour exploiter cette tourbière que celle 
dont on s'est servi dans le delta Fraser, ColoMbie-7ritannique, h 
savoir, des courroies qui alimentent un systme de convoyeurs cen-
traux. On a aussi complété les fondements des ateliers d'usinage 1  
de défibrage et d'entallage, du hangar d'entreposage et d'expédition. 
On espérait atteindre une production de 50,000 balles en 1945, mais 
l'été pluvieux a empêché d'atteindre ce résultat. 

QUEBEC  

Avant la dernière guerre, de petites quantités de tourbe 
ont été extraites des tourbières près de Pivière-Ouelle, 11e-Verte 
et Waterville, mais à cause de la demande pour la tourbe de mousse 
de la part des Etats-Unis, des travaux de mise en valeur considéra-
bles ont été effectués dans la province de Québec, surtout dans la 
région du:Bas St-Laurent. En 1944, quelque 14,000 tonnes ont été 
Produites par onze exploitants. Le gros de la production provenait 
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toutefois des tourbières de la Premier Peat Company, 'ne-Verte, et 
de la Canada Peat Company, Rivière-du-Loup.  

Louis Boy, Rivière Blanche  

M. Roy et son fils commencèrent à exploiter la tourbière 
de la Rivière Blanche en 1944. Cette propriété qui contient de la 
mousse de haute qualitd, est un demi-mille au sud_ du village de 
Saint  -Ulric  (aussi connu sous le nom de Rivière Blanche); de forme 
circulaire, elle a une étendue d'environ 600 acres. C'est une tour-
bière de plateau marécageux, libre d'embarras, s'élevant graduelle-
ment vers l'est ou la tourbe de mousse a près de trente pieds d' 
épaisseur, dit-on. 

En 1944, on creusa la principale tranchée d'égouttement et 
des tranchées latérales, puis on construisit, dans le village de 
Saint-Ulric, un petit atelier d'emballage muni de 4 presses a main. 
Parce qu'on éprouve de la difficulté h se procurer des récipients en 
fibres, on se sert de planchettes de bois pour maintenir les balles. 
La production est faible h l'heure actuelle, mais on espère l'aug-
menter. 

Tourbière de Pointe-au-Père  

Cette compagnie exploite la tourbière de Saint-Anaclet, h 
un mille au sud de la Pointe-au-Père, prés du village de Saint-
Anaclet. Le dépôt est considérable puisqu'il mesure plus de 7 milles 
de longueur, et il comprend deux sections réunies par une bande de 
tourbière longue et étroite. La section occidentale a environ un 
mille carré et on estime qu'elle contient près de 325,000 tonnes de 
mousse de qualité supdrieure. Des échantillons prélevés en 1941, 
indiquent que la mousse a un pouvoir absorbant appro717,atif de 25 et 
une teneur moyenne en cendre de presque 4 p.100. 

Un hangar d'entreposage et un atelier d'emballage ont été 
construits en 1943 et on est encore à faire des travaux d'égoutte-
ment. La tourbe est extraite 'a la main; ensuite on la fait sécher 
sur des cheminées et en petits amas, puis on l'apporte au hangar d' 
entreposage dans des traineaux tirés par un tracteur. La capacité 
de l'atelier, qui est muni de deux presses "a main, est actuellement 
d'environ une wugonnée par jour et elle pourrait Ctre doublée si on 
avait la main-d'oeuvre nécessaire pour couper et empiler la tourbe. 
On sa sert de placage comme matériel d'eMballage'a cause de la pénu-
rie de récipients en fibre. Cette compagnie a fait l'expérience d' 
un louchet mdcanique pour la tourbe de mousse. C'e st une série de 
couteaux adaptés au bas du socle d'un petit tracteur; elle enl«b-ve 
très bien la MOUSse de surface et la brousse. 
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Premier Peat, Limited 

Cette compagnie exploite la tourbière de l'Ile-Verte. On 
extrayait de la tourbe Ce mousse en cet end roit bien avant 1939, 
pour l'employer sous forme de matériel isolant et de mousse d'horti-
culture, mais au début de la guerre, la Premier Peat, United, a dé- 
veloppé cette tourbière jusqu'à ce qu'elle devienne la plus importan-
te productrice de la province de Québec. 

La tourbière est sur une terrasse de rivière, à un mille b. 
l'est de la gare 11e-Verte des Chemins de fers nationaux du Canada. 
Elle a une superficie d'environ 500 acres, dont un tiers à peu près 
est exploitable pour la tourbe de rousse. La couche supérieure de 
la tourbière est formée de sphaignes de très bonne qualité mais de 
couleur pale, et elle n'est nie lderement décomposée. Elle a un 
pouvoir absorbant d'environ 23 à l'état sec, et sa teneur en cendre 
est de 3 p.100. Les chantiers sont bien organises et bien disposés, 
La mousse sèche est emmagasinée dans des hangars ouverts et mise en 
tas sur les champs, puis on la transporte au hangar d'emmagasinage 
principal et à l'atelier d'emballage sur un chemin de fer à voie 
étroite, pendant l'été, et sur des traineaux tirés par un tracteur 
en hiver lorsque la neige est trop épaisse pour permettre au chemin 
de fer de fonctionner. Les hangars d'expédition et d'entoilage fu-
rent détruits par un incendie au printemps de 1944, mais on installa 
quatre presses a main, dans le hangar d'emmagasinage, oui ont fourni 
une production d'environ deux wagonnées par jour. On produit de la 
mousse à volaille et d'horticulture dans cet établissement et ot. 1 1  
expédie dans des récipients de planches de fibres et de papier épais. 

Canada Peat Company 
Perfect Peat Corp 

Ces compagnies exploitent la tourbière de la :Rivière-du-
Loup qui est une des plus considerables de la province de Québec. 
Elle est située -a deux milles au sud de Pivière-du-Loup, et la grande 
route conduisant de Québec au Nouveau-Brunswick la traverse. On es-
time sa superficie 'a 7,000 acres, dont une bonne partie est boisée, 
et l'étendue qui contient de la tourbe de mousse - a 1,700 acres en-
viron. 

La tourbe de sphaignes qui a une couche de brousse assez 
épaisse, a 6 pieds environ d'épaisseur. Au-dessous de ce niveau, 
elle est plus décomposée et devient de la tourbe combustible. Dans 
les couches supérieures, elle est légère et de qualité passable avec 
un pouvoir absorbant de 15 environ U l'état sec. 

La Compagnie Canada Peat, un des producteurs les plus im-
portants de Québec, exploite la partie de la tourbière à l'est de 
la route, et la Compagnie Perfect Peat, la partie à l'ouest de ce 
Chemin. La m éthode employée est la meme pour toute la tourbière. 



Les mottes extraitps sont placées sur des claies, parce qu'on a trou-
vé que le séchage en tas sur le sol ou sur des cheminées n'était pas 
avantageux b. cause de la période de séchage qui est plus courte dans 
cette région. On transporte la mousse sèche b l'atelier et au hangar 
d'entreposage au moyen d'un chemin de fer à voie étroite. Elle est 
défibrde tout d'abord, puis on l'entrepose après l'avoir transportée, 
dans un convoyeur à air, au crible ou la fibre est séparée par gros-
seurs. Les criblures sont enlevées au moyen d'un collecteur de pous-
sière cyclone et sont ajoutées b la mousse d'horticulture. La Perfect 
Peat Company débuta en 1943 et espère atteindre le même rendement que 
celui de la Canada Peat Company. 

Excel Peat Company  

Cette compagnie qui débuta en 1942, exploite la tourbière 
de l'Ile-aux-Coudres, une île du fleuve St-Laurent située -a environ 

,60 milles en aval de la ville de Québec. La propriété se compose 
approximativement de 600 acres de mousse de bonne qualité, d'une 
épaisseur qui varie de 5 à 10 pieds. La tourbe extraite est séchée 
en tas de la manière ordinaire, puis elle est transportée b l'atelier 
par des "autos-neige" et des camions munis de chaines sans fi-n a pa-
tins. On y produit de la litière b volaille et de la tourbe d'horti-
culture. On doit transporter la tourbe sur l'a terre ferme par camion 
et chaland ou dans des goélettes jusqu'à la baie St-Paul, d'ai il 
faut la charger de nouveau, ce qui augmente les frais de transport. 

Saguenay Peat Moss Company, Limited 

Cette compagnie exploite la tourbière de Chicoutimi ayant' 
une étendue approximative de 2,800 acres, située 'a 4 milles au nord-
ouest de Bagotville sur la route Bagotville-Chicoutimi. 

En 1943, on se servit d'une section de l'extrémité méri-
dionale pour produire un peu de tourbe combustible, et en 1944 fut 
construit un petit atelier d'emballage pour les couches de surface 
de la mousse végétale qui couvrent une partie de la tourbière. On 
enleva tout d'abord la végétation de surface avec un tracteur-nive-
leur, puis la mousse végétale fut dégagée en faisant passer au-
dessus une grosse bille entourée de pointes placées en s?irales sur 
toute sa longueur. On ramassa à la main la mousse dégagee, puis on 
la mit sur des claies ou des tables faites on treillis métallique 
pour la faire sécher. Lorsque la mousse fut suffisamment sèche, on 
l'apporta au hangar d'emballage puis on la plaça dans des sacs de 
papier de sept épaisseurs. En 1945, un dépôt de tourbe de mousse de 
quelque 200 acres d'étendue fut découvert au centre de la tourbière 
et on construisit un atelier pour traiter la mousse. On rapporte 
que cet dtablissement fonctionna une partie de l'année. 

P. R, Murphy  

Prbs de Saint-Bernard, à environ 20 milles au sud de la 
cita de Québec r  P.R. Murphy exploite une propriété de tourbe de mousse 



pour la production de tourbes végétale et d'horticulture. On récolte 
la surface dégagée avec un râteau à main, puis on la fait sécher sur 
des claies formées' de treillis métallique. Quand elle est Ébche, on 
transporte la mousse au hangar d'entroposage pour la presser dans une 
machine d'emballage à la main, puis elle est mise dans des sacs de 
papier de sept épaisseurs contenant environ 30 livres de mousse. 

Clovis Bouraue  

A Saint-Marc-des-Carribres, Clovis Bourquo exploite une 
propriété de tourbe do MOUFS0 pour la production do la mousse végé-
tale. Là on fait sécher la mousse sur le sol ainsi que sur des claies, 
et le produit est emballé au moyen d'emballeurs à foin qu'on fait 
fonctionner b. la main. 

Qudbec Peat Moss Comimry  

Cette compagnie produit de la tourbe de mousse dans la 
tourbière de Saint-Bonaventure. Le dépôt est assez peu ordinaire vu 
que la tourbe décomposée recouvre la mousse, Cette couche humifiée 
sert à la production de la tourbe combustible qui est vendue dans les 
villages avoisinants. 

La Tourbière Divière-Ouelle produit aussi de la tourbe de 
moussehEiviere-Ouelle, et la Watervillc Mass and Pcat Mine en pro-
duit à Watcrville. 

=API° 

En 1944, six compagnies ont produit 9,800 tonnes de mousse 
en Ontario, les deux producteurs les plus importants étant l'Erie 
Peat Company, Welland, et Canadian Industries, Limited, Erieau. 

Erie Peat Company  

Cette compagnie exploite la tourbière Welland dans les can-
tons de Wainfleet et Hur:berstone, à quelque 5 milles l'ouest de la 
Ville de Port Colborne. La tourbière a une superficie de 3,500 acres, 
dont 2,700 sont la propriété de l'Erie Peat Company. Parmi ces 2,700 
acres, 800 contiennent do la tourbe de mousse dont l'épaisseur varie 
de 3 h. 7 pieds. Cette tourbe de mousse se compose surtout de sphai-
gnes avec un mélange d'ériophoron et d'autres herbes. elle est de 
couleur assez pâle et ressemble -à celle du dépôt d'Alfred. 

La partie exploitée est divisée en champs de séchage de 80 
acres d'étendue, séparés par des tranchées d'gouttement de 2 h 4 
Pieds de profondeur. On coupe la tourbe de la manire ordinaire avec 
un coupeur et un louchet; on l'empile sur les côtés dos fossés, puis 
après l'avoir laissée sécher pendant 2 ou 3 semaines, on la met en 
Petits amas. Quand elle est bien sèche, on transporte la tourbe de 
COS amas en camions puis dans les wagons du chemin de fer sur la pro-
priété. On l'appor-L  ensuite directement 'à l'atelier où on l'entasse 



8 

on piles do 25 pieds de hauteur, 20 pieds de largeUr et jusqu'à 200 
pieds do longueur, suivant les besoins. Quand la tourbe arrive b. 
l'atelier, elle est soulevée jusqu'aux défibreuses, puis passée au 
crible, d'où elle «bute dans les trémies au-dessus des presses. Ces 
presses sont hydrauliques et compriment un tas de 23 pieds cubes en 
balles quo l'on recouvre do feuilles de placage pour remplacer le 
canevas qu'on ne peut plus obtenir. On y produit surtout actuelle-
ment de la litière à volaille. 

Canadian Industriel, Limited 

Cotte compagnie produit do la tourbe d'humus de la tour-
bière Rondeau ou. Erieau, près de la baie Rondeau, sur le lac Erie. 
On utilise le matériel comme remplissage dans los engrais et on se 
sert d'un procédé pou commun pour exploiter cette tourbière. On en-
lève toute végétation de la surface; elle est ensuite hersée et 
broyée, et la tourbe fine dégagée est exposée au soleil et au vent 
pour sécher. On ramasse ensuite la matériel sec avec un râteau, on 
le met en tas, puis on l'expédie 'a la fabrique. 
Canadian Humus Products Rogisterod 

Cette compagnie exploite la tourbière de Westover, dans le 
canton de Beverly, comte de Wentworth, h 17 milles do Hamilton. La 
surface est recouverte do brbusse et de broussailles courtes, et la 
tourbière est formée d'un mélange do tourbe de bois et de laiches 
bien décomposées, de 4 'a 5 pieds d'épaisseur qui recouvre une marne 
gluante de 3 h 4 pieds d'épaisseur. Cette tourbe aurait bien peu de 
valeur dans les conditions ordinaires, mais quand on la mélange avec 
la quantité' requise de marne gluante, elle se transforme en un en- 
grais approprié aux terrains h mélange d'humus et de terres alcalines. 

Ce dépôt était autrefois la propriété de la Beverley 
Holdings Corporation, mais la Canadian Humus Products Registered 1 1  
exploite actuellement et vend l'engrais connu sous le nom do Hu-Mar. 

Le mélange de tourbe et de marne sous-jacente est extrait 
au moyen d'une pelle h vapeur, mis dans des wagons, puis transporte 
sur le chemin de fer h voie étroite jusqu'aux champs de séchage. Il 
est versé et laissé en tas pendant l'hiver, puis on l'étend pour le 
faire sécher. On le travaille et on le herse afin de le mélanger 
parfaitement, puis il est passé au crible, ensaché et transporté en 
camion h l'entrepôt de Dundas. 

Arctic Peat Moss  Company  

Cette compagnie exploite la tourbière Arctic (aussi connue 
SOUS le nom de tourbière Crozier) 9 milles au sud-ouest de Fort 
Frances, qui a une superficie d'environ 600 acres et qu'on atteint 
par une bonne route. Cette tourbière fut mise en valeur pondant 
Plusieurs années et commença à produire en 1942. La strate de tourbe 
a une epaissour d'environ 4 pieds et se compose de sphaignes avec un 
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certain mélange d.o résidus de carex et de plantes aquatiques. Unc 
analyse d'échantillons prélovds oi 1942 ddnontro qu'elle a un pou-
voir absorbant qui vario do 12.2 â 14.2 (8.9 h 10.4 sur uno baso de 
25 p.100 d'humidité), ct une teneur en cendre de 5.0 à 6.1 p.100. 
On extrait la tourbe do la manier° ordinairo, puis on la net à echer 
sur dos claies dans 10 chaJp,  après quoi on la transporte au hangar 
d'entroposago par cherin do for. En 1945, un incendio détruisit 10 
hangar d'oriballage et tout l'outillage, mais on installa los doux 
prossos à main dans un ancicn hangar d'etballago où le travail st 
effectua au ralonti. 

Polar Boar Poat Moss Products, Registered 

Cotto compagnic oxploito la tourbier° Polar Bear, à 6 
nillos au nord do la gare Pinewood, sur los Chemins do for nationaux 
du Canada (à environ 12 nilles à l'est do la rivière à la Pluie). 
On se rond à la tourbière par un bon chemin do gravier qui sc pro-
longo au nord do la propriétd. 

Lo ddet couvre la impure partio do quatre sections et sa 
profondour varie de 4 à 12 pieds. Los 4 pieds do surface sont do la 
mousse do qualite" passable, bien pâlc ?  mais décomposée lorsqu'elle 
dépassa cetto profondour.  Dos  dchantillons do la strate do  4 pieds, 
prélevés on 1942, avaient un pouvoir absorbant variant do 12.9 à 15.8 
'a l'état soc (9.4 à 11.6 sur 25 p.100;d'humidité), et une teneur en 
cendro de 3.9 h 6.6 p.100. 

On fait sécher la tourbe on tas, puis on la transporte sur 
des trainoaux do fer tirs par un tractour jusqu'aux claies d'entre-
posage construites lo long du chomin principal. On l'entasse au 
moyen d'un monto-chargo sur dos canions qui transportent la tourbo 
jusqu'à l'atelier situé dans le villago do Pinewood, à proximitd do 
la gare. Cotte batisso est uno construction tomporaire, l'atelier 
principal ayant été  dctruii  par lo fou l'an dornier.- sort qui scm-
bic attendre tous los établisscmcnts do tourbc un jour ou l'autre. 
On doit construire un édifie° plus pormanont d'ici POU?  mais on n'a 
pas oncoro ddcid6 si l'atelior sera drie sur la tourbier° ou dans 
le village de Pinewood. 

EANIM3A 

On a récolté 1,460 tonnes de tourbe do mousse en 1944. La 
plus forte production prevonait do la tourbier° Julius ou Shelley, à 
l'est de Winnipeg, nais unc faiblo quantité venait dos tourbières 
sisos prds du lac du Bonnot. 

Winnipeg SuP1D1V and. Fuel Company  

Cotto compagnie exploit e  la tourbière Julius ou Shelley, h 
6o pilles à l'est do Winnipog ?  prs do Shelley sur la voie principale 
du chemin de fer Canadion-Pacifique. Sa superficie totale ost esti-
mée à 4,000 acres, mais seblemont 600 acres sont suscoptiblos de 
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produire de la tourbe do mousse. La Winnipeg Supply and Fuel Company 
a acheté la section sise au nord du chemin de for et couvrant environ 
500 acres, et McCabo Bros. Grain Company sont propriétaires do la par-
tie au sud du chemin de for, soit environ 120 acres. 

La végétation consiste surtout en sphaignes, avec un peu 
do carcx sur les bords. La profondeur est d'environ 15 pieds au con-
tre, dont 10 pieds sont do la mousse do trbs bonne qualité, de cou-
leur pâle ot trbs pou décomposée seulement. L'analyse d'échantillons 
prelavds on 1942 démontre qu'elle a un pouvoir absorbant de 21.3'a 
15.6 'h l'état soc (15.7 h 11.4 sur une base d'humidité do 25 p.100), 
et une teneur on cendre qui varie dc 4.9 à 6.9 p.100. On so sert d' 
un tracteur-niveleur pour enlever la végétation do surface sur la 
tourbière (on fait cc travail au printemps quand la tourbibro est 
encore gelée), et on extrait la mousse h la main et à la machine. 
La machine employée pour couper et extraire la tourbe est un tracteur 
chenille avec cinq couteaux circulaires placés sur le devant. On 

coupe tout d'abord la tourbe on lisières de la profondeur requis°, 
puis on la do-coupe en blocs on passant le tracteur h angle droit bYeo  la 
première coupe. Un ratcau t l'arrière du tracteur soulève los blocs 
do tourbe et los lotte sur les côtés; ils sont ensuite empilés 't la 
main. Aprbs le sochago, ils sont apportés l'entrepôt sur des wa-
gons tirés par un tracteur. De l'entrepôt, ils sont transportés sur 
une courroie -a l'atelier de défibrage et d'emballage muni d'ebballeurs 
de forte capacité actionnes b. l'air comprimé'. On fait l'emballage 
pendant l'hiver après quo le coupage et la récolte sont terninés. De 
cette façon, le travail so prolonge pendant toute l'année. 

McOaboBros. Grain Company  

La partie de la tourbière qui so trouve au sud de la prin-
cipale voie du chemin do fer Canadien-Pacifique, est exploitée par 
cette compagnie. On a coupé en 1944 une certaine quantité de tourbe 
qu'on a étendue sur les champs pour le séchage. 

N. McMillan 

N. McMillan a produit une faible quantité de toufbe prove-
nant des tourbières sises près du lac du Bonnet et l'a vendue pour 
les litières h volaille. 

COLOEBIE-BEITANNIQUE  

L'exploitation la plus inportante de tourbières au Canada 
s'effectue dans le delta de la rivière Fraser, près de New Westminster. 
Onze compagnies de cette région peu étendue ont produit 35,940 tonnes 
de tourbe en 1944, ce qui représente plus de la moitié de la produc-
tion globale de cette année-la; les deux producteurs les plus impor-
tants furent Western Pent Company, Limited, et Industrial Peat, 
Limited. 



- 11- 

La saison pluvieuse commence vers le milieu de septembre  
et il faut que tolite la tourbe coupée soit récoltée pour ce temps-l'.  
On ne peut la laisser geler sur le sol comme on le fait dans l'Est du 
Canada. Par conséquent on a trouvé des procédés mécaniques pour ré-
colter rapidement la tourbe sèche. Pendant l'hiver, on coupe la 
tourbe h la main, puis on l'empile le long des tranchées et plus tard 
on la dispose en amas pour qu'elle finisse de sècher. Des svstmes 
permanents de transport ou des voies ferrées sont Q-04i3truit3 de 
la fabrique à l'extrémité de la tourbière et alimentés par des cour-
roies transporteuses mobiles sur lesquelles on charge la tourbe prise 
sur les nnas. Ces courroies sont ensuite déménagées à d'autres en-
droits au fur et à mesure que le travail de déblaiement avance. Il 
faut doux semaines environ pour récolter toute la tourbe coupée en 
une saison. Ce système a été découvert par E.E. Carncross, de 
Western Peat Company, et presque tous les exploitants l'ont adopté. 
Deux compagnies emploient cependant d'autres méthodes que nous décri-
vons plus loin. 

Quatre tourbières sont exploitées actuellement; ce sont 
Pitt Meadows, Byrne Boad ?  Small Lulu Island et Delta (ou Burns) et 
leur emplacement est indiqué sur la carte-croquis qui accompagne ce 
rapport, Fig. 2. 

Pitt readows 
- 

Cette tourbière est sur la rive sud de la rivière Alouette, 
près de sa jonction avec la rivière Pitt, un des tributaires de la 
rivière Fraser. Elle a une étendue de 600 acres environ, et son ex-
ploitation se poursuit depuis plusieurs années. Le dépôt se compose  
de MDUSSO de très bonne qualité, mais le terrain de séchage situe 
plus bas dans la vallée n'est pas favorable. Alouette Peat Products, 
Limited, qui exploite actuellement la propriété, produit des tourbes 
à volaille et d'horticulture ainsi que des tampons d'asperges. 

TolzbièreBvrne Poad 

Cette tourbière est sur la rive nord du bras septentrional 
de la rivière Fraser, près de New Westminster. Son étendue est esti-
mée à 700 acres de tourbe de haute qualité. Quatre compagnies ex-
ploitent ce dépôt, à savoir, Excelsior Peat, Linited, North American 
Peat Company, Coast Peat Company et Byrne Boad Peat Farm. Les trois 
premières compagnies suivent le procédé "Carncrossu,,  mais la Byrne 
Road Peat Farm emploie une méthode tout à fait différente. Après le 
hersage, on rassemble la tourbe en andains; après l'avoir laisée sé-
cher pendant quatre cu cinq jours sur les champs, on la tasse dans 
les wagons qui la transportent au hangar d'entreposage, puis elle est 
emballée. Cette méthode a certains avantages, mais elle ne peut pas 
être suivie dans toutes les tourbières. 
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Tourbière  Small Lulu Island 

Cette tourbière est à l'extrémité orientale de l'Ile Lulu 
et borde le bras nord de la rivière Fraser. On n'exploite actuelle-
tient que la partie orientale extreme et des lisières le long des 
bords. Des forages indiquent une épaisseur variant de 2 h 20 pieds. 
Les couches supérieures sont de mousse de haute qualité (pouvoir ab-
sorbant, 18 à 20), mnis  les sections sous-jacentes sont beaucoup 
trop décomposées pour faire de la tourbe de mousse. 

Section sud  - Trois ateliers fonctionnent sur la rive sud, 
soit Columbia Products Linited, Nelson Peat Company, et Western Peat 
Company, Limited. Les deux premières compagnies sont assez peu im-
portantes, mais la Western Peat Company, qui a deux ateliers 7  est le 
principal producteur du district. Cette compagnie qui fonctionne 
depuis plusieurs années, a acquis 800 acres, dont 600 servent à la 
production de la tourbe. La tourbière a une couverture de mousse de 
6 pieds d'épaisseur. Les 3 pieds supérieurs contiennent de la mousse 
de bonne qualité, nais l'humidité va en augmentant en dessous. La 
récolte se fait au moyen de trois gros convoyeurs stationnaires ayant 
3i- milles de longueur; ils sont alimentés par cinq courroies trans-
porteuses mobiles ayant 1,200 pieds de longueur chacune. La mousse 
récoltée est entreposée dans de grands hangars ou les convoyeurs 
fonctionnent sur la longueur, le long du contre du plancher, pour  
apporter la mousse à l'atelier d'etballage. On fait de la tourbe h 
volaille 7  et d'horticulture, ainsi que des tampons d'asperges, pro-
duits qui sont expediés sur les marchés des Etats-Unis. 

Section nord  - Trois ateliers fonctionnent sur la section 
nord, à savoir, ceux de Pacific Peat Prcducts, Limited, Northern Peat 
Moss Company, et Lulu Island Peat Company. Ils emploient le procédé 
"Carncrose. Dans l'atelier da Pacific Peat Company, la quantité de 
tourbe qui passe dans la machine d'emballage est contrôlée automati-
quement de manière que toutes les balles aient le mCme poids. 

Tourbière Delta 

C'est là la plus grande tourbière du district; elle est au 
sud de la rivière Fraser. De bonnes routes entourent le déet, et 
la voie principale du chemin de fer Great Northern borde sa limite 
est. On estime que l'étendue actuelle est d'environ 5,000 acres et 
que la qualite' de la mousse est très élevée dans la strate supéri-
eure; le pouvoir absorbant de la mousse est d'environ 25, mais la 
qualitJ dininue  sensiblement en dessous du niveau de trois pieds. 
Deux compagnies exploitent cette tourbière: Industrial Peat, Limited, 
qui est propriétaire ou qui contrôle 4,000 acres, et B.C. Peat Com-
pany, qui en a 1,000. 
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Industrial  Peat, Limited 

Cette compagnie a été constituée en 1942 pour produire la 
tourbe de mousse dont la Basic Magnesium pLimited avait besoin dans 
son atelier de Las Vegas, Nevada, et elle était de beaucoup le plus 
gros producteur du Canada. En moins de neuf mois (sous la direction 
de E.E. Carncross), on a dépouillé et égoutté 2 7 000 acres, tracé des 
champs de séchage, construit des milles de chemins de fer étroits, 
installé un système de protection contre l'incendie, entrainé un 
grand nombre d'ouvriers et coupe une quantité de tourbe équivalant 
a à peu près 500,000 balles (environ dix fois le rendement d'un ate-
lier de dimensions ordinaires). 

On a;  coupé et empilé la tourbe comme d'habitude et les 
mottes gazonnees sèches ont été récoltées au moyen de 13 courroies 
transporteuses de 1,300 pieds de longueur chacune. On a mis les 
mottes en gros amas de 15 pieds de hauteur et de 1,500 'à 2,000 pieds 
de longueur. Les amas étaient protégés contre les intempéries par 
des toits mobiles qui remplaçaient les hangars dans les plus petites 
tourbières. Une voie ferrée transportait la tourbe du champ 'à l'ate-
lier où elle était défibrée, criblée et emballée de la manière ordi-
naire. 

Vers la fin de 1943, Basic Magnesium, Linited, discontinua 
de faire usage de la tourbe .de mousse dans son procédé, et la tourbe 
empilée fut vendue pour des litières à volaille et d'horticulture. 

B.C. Peat Company, Limited 

Cette compagnie possède 1 7 000 acres à l'extrémité occiden-
tale de la tourbière Delta et emploie un procédé différent pour faire 
la tourbe de mousse. On y extrait la mousse au moyen de jets d'eau 
de forte pression, puis on pompe la boue ainsi formée, dans l'atelier 
de séchage où elle passe tout d'abord sur des cribles à grandes ou-
vertures pour enlever les brindilles, racines et autres corps étran- 
gers. Le mélange d'eau et de tourbe, agité cons -tannent, passe ensuite 
sur des filtres à vide et des rouleaux chauffés; ce procédé ressemble  
beaucoup à celui employé dans la fabrication du papier. Après être  
passée sur les rouleaux, la tourbe partiellement déshydratée prend la 
forme d'un tapis d'un quart de pouce d'épaisseur environ. Ce tapis 
se désagrège et tombe sur un crible mouvant qui l'emporte dans le 
séchoir d'où la mousse revient à l'état sec. On passe la mousse sèche 
au crible h la grosseur d'horticulture et h volaille, puis on l'em- 
balle. 

Ce procddé présente certains avantages. On peut l'employer 
en toute saison, il n'est pas nécessaire d'égoutter la tourbière, et 
le capital investi n'est pas inndbilisé pendant plusieurs mois sous 
forme de gros tas de tourbe étendue sur le champ et partiellement 
sèche. D'autre prrt, il y a le coût d'installation, le prix du com-
bustible pour l'atelier et les frais d'ap-ravisionnement de grandes 
quantitds d'eau nécessaire 'a l'exploitation. 
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1 il. 

CONCLUSION 
1 A MO,  

Par suite des conditions crUes par la récente guerre, 1 , 
 industrie de la tourbe de mousse se trouve bien àablie au Canada. 

Quand la main-d'oeuvre et les approvisionnements seront plus faciles 
a obtenir, les producteurs devraient pouvoir conserver leurs marches 
aux Etats-Unis, surtout parce que la tourbe canadienne est aussi 
bonne, et dans bien des cas meilleure, en qualitd que celle que nous 
inportions autrefois d'Europe. 
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